Le poinçonneur des Lilas
J'suis l'poinçonneur des Lilas,
Le gars qu’on croise et qu’on n'regarde pas.
Y a pas d'soleil sous la terre,
Drôle de croisière ;
Pour tuer l'ennui j'ai dans ma veste
Les extraits du « Reader Digest ».
Et dans c'bouquin y a écrit
Que des gars s'la coulent douce à Miami
Pendant c'temps que je fais l'zouave
Au fond d'la cave.
Paraît qu'y a pas d'sot métier,
Moi j'fais des trous dans des billets.

J'fais des trous, des p'tits trous, encore des p'tits trous,
Des p'tits trous, des p'tits trous, toujours des p'tits trous,
Des trous d'seconde classe,
Des trous d'première classe,
J'fais des trous, des p'tits trous, encore des p'tits trous
Des p'tits trous, des p'tits trous, toujours des p'tits trous,
Des petits trous, des petits trous,
Des petits trous, des petits trous.

J'suis l'poinçonneur des Lilas
Pour Invalides, changer à Opéra.
Je vis au cœur d'la planète,
J'ai dans la tête
Un carnaval de confettis
J'en amène jusque dans mon lit.
Et sous mon ciel de faïence,
Je n'vois briller que les correspondances.
Parfois je rêve, je divague,
Je vois des vagues
Et dans la brume, au bout du quai,
J'vois un bateau qui vient m'chercher

Pour m'sortir de ce trou où je fais des trous
Des p'tits trous, des p'tits trous, toujours des p'tits trous.
Mais l'bateau se taille,
Et j'vois qu'je déraille,
Et je reste dans mon trou à faire des p'tits trous
Des p'tits trous, des p'tits trous, toujours des p'tits trous,
Des petits trous, des petits trous,
Des petits trous, des petits trous.
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D’après une chanson de S. Gainsbourg.

Paroles et musique de Serge Gainsbourg

(1928-1991)
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Une station de métro parisien, recouverte de faïence.

▲ Un poinçon : l’appareil avec lequel le poinçonneur perforait les tickets.

◄ Un composteur automatique : l’appareil qui a remplacé les poinçonneurs.






Le métropolitain





« Métro » est l’abréviation du mot « métropolitain », qui vient lui-même du « chemin de fer métropolitain », c’est-à-dire un chemin de fer pour la ville.





La plupart du temps, c’est un chemin de fer souterrain. Il est construit pour transporter énormément de gens, rapidement, dans les grandes villes, sans croiser d’autres moyens de transport.





Chaque jour à Paris, il transporte plus de 4 millions de personnes.





Les parois (= les murs) des stations de métro sont souvent recouvertes de carreaux de faïence. La faïence est une sorte de céramique à base d’argile, qui est blanche et brillante.




















